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Lundi 27 avril 2026 
 

  

9h00 - 9h15   Mot introductif des institutions organisatrices 

▪ Ammar Manaa, directeur du CRASC 

▪ Myriam Catusse, directrice de l’IRMC 

9h15 - 9h30  Mot introductif des coordinateurs des journées d’étude 

▪ Belkacem Benzenine, chercheur au CRASC 

▪ Adrien Thibault, chercheur à l’IRMC 

9h30 - 11h00  Panel 1. Des notabilités entre ancrages locaux et nationaux 

▪ Abdelhamid Henia (Beit al-Hikma), « Des notables aux élites : les 

cycles de la prééminence sociale en Tunisie (18e-20e siècles) » 

▪ Belkacem Benzenine (CRASC), « Les élites patronales locales en 

Algérie et leurs rapports au pouvoir » 

11h00 - 12h30  Panel 2. Le renouvellement des élites politiques postindépendance 

▪ Amar Mohand-Amer (CRASC), « Les élites algériennes et 

l’indépendance nationale (1962) » [en ligne] 

▪ Massensen Cherbi (MECAM), « Faire et défaire les élites à travers 

l’élection des députés de l’Assemblée constituante algérienne 

(1962-1963) » 

12h30 - 14h00  Pause déjeuner 

14h00 - 15h30 Panel 3. Les stratégies de notabilisation des cadres associatifs 

▪ Noureddine Mihoubi (CRASC), « Élites associatives en Algérie, entre 

expertise et construction de notabilités » 

▪ Amine Ben Mami (Aix-Marseille), « Une opportunité post-

révolutionnaire. Revaloriser ses capitaux scolaires au sein du champ 

politique tunisien à travers les techniques internationales de 

contrôle de la vertu démocratique (2011-2012) » [en ligne] 
 

 

 

NB. Chaque intervenant·e dispose d’entre 15 et 20 minutes pour sa communication. 



    

Mardi 28 avril 2026 

 

 

 9h00 - 10h30  Panel 4. Contours et marges de l’élite 

▪ Adrien Thibault (IRMC), « Des visas Schengen “VIP”. La fabrique 

consulaire de listes de personnalités tunisiennes et algériennes 

privilégiées par la France (1995-1998) » 

▪ Yamina Rahou (CRASC), « Les élites féminines en question » 

 

10h30 - 12h00  Panel 5. Nouveaux médias et émergence                                                

de nouveaux groupes élitaires 

▪ Djilali El Mestari (CRASC), « Les imams et la bureaucratie 

religieuse en Algérie : éléments d'une enquête de terrain » 

▪ Mustapha Medjahdi (CRASC), « Influenceurs des réseaux sociaux. 

Émergence d’une nouvelle élite ? » 

 

12h00 - 13h30 Pause déjeuner 

 

13h30 - 16h30  Réflexions sur les conclusions et les prolongements                           

des journées d’étude 

▪ Myriam Catusse (IRMC), « Retourner aux élites ? Approches 

émiques, questions étiques » 

▪ Ammar Manaa (CRASC), « Conclusions des journées d’étude » 

▪ Temps d’échange collectif sur les deux journées d’étude et les 

prolongements envisagés 

 

 

 

 

 

 

 



    

 

 

 

 

  
 

Coorganisées par le CRASC d’Oran et l’IRMC de Tunis 

« Ce qui (dé)fait les élites. Algérie/Tunisie » 

27 & 28 avril 2026, hôtel Belvédère, Tunis 
 

 

Argumentaire 

Le cycle de journées d’étude Ce qui (dé)fait les élites, Algérie/Tunisie propose de se saisir du concept 

d’élite pour penser les hiérarchies sociales au Maghreb dans leurs dimensions conjointement matérielles et 

symboliques et pour questionner les structures et la légitimation de la domination politique. Inscrit en sciences 

sociales, il offre un espace de réflexions pluridisciplinaires et croisées destiné à mettre en évidence tant les 

constantes que les variations de ces hiérarchies sociales et de ces structures de domination entre l’Algérie et 

la Tunisie à travers différentes périodes historiques. Il s’intéresse à une diversité d’élites sociales plus ou moins 

en relation les unes avec les autres, plus ou moins unifiées entre elles, et plus ou moins elles-mêmes 

hiérarchisées : élites politiques, administratives, économiques, militaires, religieuses, diplomatiques, 

associatives, scolaires, diasporiques, médiatiques, médicales, syndicales, intellectuelles, artistiques, 

sportives… 

Axe 1. Ce qui fait l’élite 

Ce cycle ambitionne de questionner en premier lieu ce qui fait l’élite au Maghreb. Cet axe invite à 

s’intéresser tant aux ressources et aux capitaux qui caractérisent ces différentes élites et à leurs pratiques qu’à 

leurs discours de justification, leur éthique ou encore leurs représentations. Il interroge les voies d’entrée dans 

l’élite, le processus de construction des frontières juridiques et symboliques de l’élite ainsi que les manières 

dont l’élite assure sa cohésion et sa reproduction. Ce faisant, il s’agit également de saisir ce qui fait la 

pertinence et/ou les limites du concept d’élite par distinction d’autres notions analogues : champ du pouvoir, 

classes dominantes, catégories socio-professionnelles supérieures, privilège, réussite sociale, compétence 

professionnelle, reconnaissance, consécration, notoriété, prestige… 

Axe 2. Ce qui défait les élites 

Conjointement, ce cycle ambitionne de questionner ce qui défait les élites au Maghreb. Cet axe porte 

l’attention sur la circulation des élites, notamment en situation de crise ou de bouleversement politique 

(conquête coloniale, indépendance, mouvements sociaux, révolution…) qui peut donner lieu à un 

renouvellement des filières d’accès à l’élite, à un remplacement d’un type d’élite par un autre, voire à un retour 

au pouvoir d’anciennes élites. Il s’agit d’analyser le déclin de certaines élites à la fois à travers les logiques 

internes de leur affaiblissement, à travers les logiques de concurrences entre élites et à travers les logiques de 

mobilisation populaire. 

Journées d’étude 


